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Plus le temps passe et moins on a l'impression de le voir 

passer : ce n'est jamais que le résultat normal d'un 

fonctionnement optimal de nos processus de mémorisation et 

d'apprentissage dans un cadre de vie organisé.

La TNC affirme que "nous sommes UNIQUEMENT la 

cristallisation de nos interactions avec l'environnement". Notre 

cerveau ne traite pas l'information : il ne fait QUE la représenter. 

De ce fait, nous n'avons pas de libre-arbitre - mais le futur n'est 

pas écrit. 



Libre-arbitre : c'est être responsable de ses actes – c’est 
pouvoir choisir indépendamment de son passé.

Pourtant il y a des épidémies de suicides, des maladies 
mentales, l’hypnose, l’effet placebo, etc. 

C'est la difficulté à déméler 
l'écheveau des 

responsabilités à attribuer aux 
évènements extérieurs qui 

nous fait croire à l'existence 
du libre-arbitre. (N. Tesla) 



Avant de voir comment fonctionne notre cerveau, 

voyons : 

1. en quoi notre environnement est unique, 

2. en quoi l'espèce Homo sapiens est unique, et 

3 . pourquoi le futur n'existe pas.



Naissance de la Lune

3 milliards d’années



Chaine de montagnes et vallées de Papouasie-Nouvelle Guinée 
un haut lieu de la biodiversité (plus de 800 langues parlées) 





ADN et exaptation



L’ADN : une chimère



45% ADN en commun avec le Bonobo (pas 99% !)





Découverte du Cap Horn par Magellan en 1520



Navire trésor chinois (1421) 
et la caravelle de Colomb (1492)



Le futur n'est pas écrit 

car il est impossible de prédire le futur d'après l'état présent. 
Le présent est trop “flou” pour permettre de savoir ce que 

sera la futur (constante de Planck).        



Le chat de Schrödinger



Notre place dans l'Univers



Notre cerveau est là pour nous garder en vie le plus 
longtemps possible.

 Cela consiste à éviter reconnaître la situation (dangereuse ou 
appétissante), et à pouvoir agir (fuir ou s'y diriger). Pour cela il 
faut des capteurs et des moyens d'actions, avec entre les deux 
un élément capable de reconnaître et décider : une mémoire. 



Poisson éléphant (électrolocalisation)

chauve-souris (écholocalisation)



Eléphant (infra-sons)

Grand paon de nuit 
(phéromones)



Aplysie (lièvre de mer)

Souris « blanche »



Toutes les espèces animales dorment



Hippocampe(s) Cortex 

Hippocampe        Amygdale



A part les os, chaque mm3 de notre corps est connecté à 
notre cerveau. Nous sommes un cerveau agissant (et non 
pas un corps et un cerveau).



Cerveau : 82 milliards de neurones, 100 000 milliards de 
connexions. 
Cortex : 80% du volume du cerveau, mais seulement 20% 
des neurones, soit 16 milliards de neurones, répartis en 160 000 
colonnes (de 100 000 neurones), formant 360 cartes corticales.

0.6 m

0.6 m 2 mm
360 cartes

21 colonnes

21 colonnes

Colonnes  
(~441)



  

                                Homoncule de Penfield 
Les régions voisines du corps sont voisines au niveau du cortex 
(respect de la topologie). 
La taille de la zone occupée au niveau du cortex dépend du 
nombre de capteurs de la peau (respect de la distribution).



Les cartes corticales respectent la topologie et 
la distribution des événements 

(ici la représentation visuelle des chiffres) 



  

Fusion de modalités différentes



Cortex : une hiérarchie de cartes corticales spécialisées 

temps événements



Les 6 niveaux de la lecture d’un mot 



Le langage et la conscience : une verbalisation 
automatique (boucle phonologique) qui améliore le 

contraste (et donc la recherche d'information). 



L’apprentissage : la modification de l’efficacité des 
connexions neuronales. 

La loi de Hebb (1945) : renforcement de la synapse du fait 
de l’activité conjointe des neurones.  



Nous sommes équipés 
pour nous rappeler des 
événements 
dangereux, afin de les 
détecter et éviter plus 
vite la prochaine fois. 
C’est le travail des 2 
amygdales qui vient 
compléter la 
mémorisation réalisée 
par le cortex. 



Garantir l’apprentissage en un coup ! (de pied)



USA : dix suicides “au pays” pour 
chaque mort au combat !!!

20 vétérans de l’Armée US se suicident chaque jour ! 

C’est 50% de plus que pour les civils (100% de + pour les 
femmes) [2005-2015]. Arme à feu dans 70% des cas (48% 
pour les civils). 

Le taux de suicide 

(Armée US) a doublé 

entre 2005 et 2009.  



L’effet des stimulations bilatérales alternées
(thérapie  « EMDR »)



Neurogénèse et mémorisation de la date et 
du lieu par les hippocampes



Différence 
homme / femme 



  La mémorisation est automatique, continue, neuronale. 
Absolument tout est mémorisé - y compris ce que l'on croit ne 
pas avoir vu ou ne pas avoir voulu mémoriser (ex : « la pub »)



Le rôle du sommeil paradoxal est de rejouer (plus vite et dans 
le désordre) les activations de la journée afin d'éviter que le 
sommeil lent/profond ne les efface. C’est aussi l’occasion de 
créer de faux souvenirs. 



Adulte : apprentissage d'une 
spécialisation, acquisition d'une 
expérience ;

Différences dans la quantité et 
la qualité de ce qui est mémorisé 

Senior : habitudes - cadre de vie / 
ajustement avec les possibilités physiques

Jeune : priorité à l'apprentissage 
(pruning), scolarité ;
 



Répétition : nouveaux souvenirs « épisodiques » 

qui deviennent « sémantiques ». 

Nombre 
d’expériences 

nouvelles
par jour

Nombre de 
choses à 

mémorisées 
par jour

Enfant               Adulte            Senior

Perception 
de la 
vitesse à 
laquelle 
s’écoule la 
vie



         Remèdes : intégrer des nouveautés à sa vie.       
Exemples : rentrer chez soi par un nouveau chemin, parler à 
de nouvelles personnes, tester de nouveaux "hobbies", tester 
de nouveaux plats, arrêter de regarder la télé et les médias 
qui relaient tous et sans fin la même sinistrose, prendre des 
vacances (c'est à dire changer de vie). On peut même y 
mettre une dose de risque (stress, mémorisation accrue). 


